
 
 

A quoi pensent les politiques ? 
De l’influence de la pensée sur le politique 

 
 
 
Les intervenants 
 
 
Alain Caillé , professeur de sociologie à l’Université Paris X-Nanterre, est fondateur et animateur du 
MAUSS –  Mouvement Anti-Utilitariste dans les Sciences Sociales – créé en 1981. La Revue du 
MAUSS est aujourd’hui publiée aux éditions La Découverte.  
Il est l’auteur de nombreux ouvrages parmi lesquels : Critique de la raison utilitaire (La Découverte 
1989), L'Esprit du Don, en collaboration avec Jacques Godbout, (La Découverte, 1992) ; 
Anthropologie du don. Le tiers paradigme, (Desclée de Brouwer, octobre 2000) ; Théorie anti-
utilitariste de l’action, Fragments d’une sociologie générale (La Découverte, 2009). 
 
Daniel Cohn-Bendit, homme politique engagé dans le mouvement écologiste, il est élu député 
européen depuis 1994, coprésident du groupe Verts/ALE au Parlement européen depuis 2002 et leader 
d’Europe Ecologie. Le 13 novembre dernier, aux Assises nationale du rassemblement des écologistes 
qui se tenaient à Lyon, la fusion d’Europe Ecologie et des Verts est actée donnant naissance à un 
nouveau parti de l’écologie politique: Europe Ecologie - les Verts. Daniel Cohn-Bendit a déclaré que 
ce mouvement devait s’adresser à toute la société « au-delà de la droite et de la gauche 
traditionnelles », réaffirmant la nécessité de l’autonomie de l’écologie politique.  
En 2009, il a publié Que faire ? (Hachette) et Pour la planète (Dalloz). 
 
Hervé Gaymard est député UMP, Président du Conseil général de la Savoie et président du conseil 
d'administration de l'Office national des forêts. Il est membre de la commission des affaires 
culturelles, familiales et sociales à l'Assemblée Nationale, et également membre de la commission 
chargée des Affaires européennes. 
Il a été ministre de l'Economie, des Finances et de l'Industrie dans le troisième gouvernement 
Raffarin. 
Dernières publications : Un nouvel usage du monde (Mille et Une Nuits, 2006) ; Pour le livre : 
Rapport sur l'économie du livre et son avenir, (Gallimard, 2009) ; Nation et engagement, (CNRS, 
2010). 
 
Lord Anthony Giddens, sociologue britannique, ancien directeur et professeur émérite de la London 
School of Economics, est aujourd’hui membre de la Chambre des Lords.  
Théoricien de la Troisième Voie de la social-démocratie, il a participé à la mise en place du New- 
Labour et à l’élection de Tony Blair dont il a été l’un des conseillers.  
Il a écrit de multiples ouvrages dont : Les conséquences de la modernité (L’Harmattan, 1994) ; La 
constitution de la société  (PUF 2005), La transformation de l'intimité, sexualité, amour et érotisme 
dans les sociétés modernes (Editions du Rouergue, 2004). Son dernier livre The Politics of Climate 
Change (ed. Polity Press, 2009) n’a pas encore été traduit en français.  
 
Daniel Innerarity est un philosophe politique espagnol, également chroniqueur réputé d'El País. Il est 
professeur de philosophie politique et social à l’Université de Saragosse et directeur de l’Institut de 
gouvernance démocratique à San Sebastian.  
Plusieurs ouvrages de Daniel Innerarity ont été traduits : La Démocratie sans l'État (Climats, 2006, 
qui a obtenu en 2003 le prix Miguel de Unamuno de l'essai ainsi que le Prix national de littérature) ; 



Le futur et ses ennemis : de la confiscation de l’avenir à l’espérance politique (Climats, 2008) ; 
Ethique de l’hospitalité (Presses de l’Université Laval, 2010). 
 
Vincent Peillon , homme politique socialiste, député européen depuis 2004, est chargé du suivi de 
« l’Union pour la Méditerranée » par la Commission des Affaires étrangères du Parlement européen.  
Vincent Peillon dirige la Collection « Bibliothèque Républicaine » aux Éditions du Bord de l’eau.  
Dernières publications : Une religion pour la République : la foi laïque de Ferdinand Buisson, (Le 
Seuil, 2010) ; Peut-on améliorer l’école sans dépenser plus ?, avec Xavier Darcos, (Magnard, 2009 ) ; 
La Révolution française n’est pas terminée, (Le Seuil, Paris, 2008). 
 
Myriam Revault d’Allonnes est philosophe, professeur des universités à l’Ecole pratique des hautes 
études (EPHE). On lui doit de nombreux essais de philosophie éthique et politique dont Le pouvoir 
des commencements - Essai sur l'autorité - (Seuil, 2006), L'homme compassionnel, (Seuil, 2008), et 
plus récemment, Pourquoi nous n’aimons pas la démocratie ? (Seuil, 2010).  
 
Dominique Wolton est directeur de l’Institut des sciences de la communication du CNRS (ISCC) 
depuis sa création en 2007. Il a fondé et dirige la Revue internationale « Hermès » (CNRS Éditions). 
Auteur de très nombreux ouvrages sur les médias et la communication politique. Derniers ouvrages 
parus : Penser la communication (Flammarion 2008)  Informer n’est pas communiquer, (CNRS 
éditions, 2009). 
 
 
 


